
Notre jeune
Cen ternaire.. •

visage que surmonte un élégant toquet. agrémente 
souocon de plume. Ce petit chapeau, c est un air

to— «.P«-«. -»p«”" » '“■

du Collège et du Conseil communal, MM. Huys, "5E N £ B François, chef du groupe de 
™-£ ™ ^ri' "nl 10 mam'

,1 remet à la centenaire un ^‘ed» “^g^ Roi et au nom de Sa Majesté, offre

(1) Voir < Le Rail» n» 2 de juillet 1956-

C hindi, un lundi d'hiver, mais un lundi ensoleillé, 
confié de promesses printanières déjà, bien que nous voici 
^ " février seulement Une température exceptionnelle 
favorise les fêtes qui sont organisées pour rendre hom­
mage à une femme remarquable, £”
lecteurs de notre revue connaissent bien (Il . M Mar 
guérite Vieilvoye-Dewal, première centenaire de Heistal 
et doyenne des retraitées de la S.N.G h.

t n foule s'est groupée devant la Maison communale , 
on voït beaucoup de tètes chenues, mais aussi un grand 
nombre ^enfants, le cartable au bras <1 est P^u Plus 
de quatre heures et l'école vient de finir). Bientôt, les 
applaudissements saluent l'arrivée du cortège, que précède 
l'Harmonie ouvrière de La Préaile.

iubilaire descend d'une auto fleurie et. au bras

de W00 adapté au'dernier goût du 1°"' ®R‘“Y*® Sgrette» avec une telle allure, c est 
et distinction. Etre centenaire et porter des aigreiies

un exploit tout naturel pour M- ^Îî ■ elle était Peinée d'une famille
Marguerite Dewal est nee a Vivegnis '* ^^ns la mine à l'âge de 13 ans, travailla à 

de six enfants. Successivement, elle d®8“*^* pendant plus de quarante-deux ans.
l'usine et fut ensuite garde-barrière au chemin de fer penoent pms , n ,„ 2o.g_1877 De
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termine la cérémonie.

Et déjà commence la grande fête populaire du quartier...
Puisse notre jeune centenaire y vivre encore longtemps 1
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